AU CHATEAU DE PONT-D AIN ITI

tion'de P'église de Brou et sloccuper plutdt de Véglise de
Notre-Dame-de-Bourg.  Démarches munles le veeu érait
la elle voulut laccompl ‘
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Paradin continue ainsi+

« Encores que plusieurs grans personnages lui remon-
troyent ce qui sensuit: Premiérement que d’autant
qu’clle ettait fille- d’un grand Empereur, et qu’elle avait
est¢ Royne de France, et depuis espousé un si grand et
renommé Prince, il ui conviendrait faire de grans etinsup-
portables fraiz pour faire chose digne de sa grandeur, 4
quoy elle ha respondu, que Dieu pourvoyerait 4 la des-
pence. On lui ha dit davantage, Madame vous avez pos-
sible regret que le corps de madame sa mére est enterré
en ce petit lieu de Brouz, lon aura bien dispense du Pape
de la transporter ailleurs, 3 quoy elle dit, qu’il ne faut
dispenée d’une chose que on p‘eult faire de soy. Davan-

- tage lon lui remonstra »que apres qu elle. aura fait ce qu'elle

prétend, que advenant une guerre en ce pais, gens de

_guerre des ennemls‘se pourroyent retlrer ceans, et s y

loger pour battre la ville, qui serait 2 la longue, cause de
la destruction dudit Couvent, ha repliqué madite dame,
ces mots : Les puissances des Princes sont aujourd’hui

si gmndes 4 raison de Partillerie, que s’il venait un siége
 devant Bourg, il ne serait nul besoing d’attendre la bat-

terie et encores lui ha lon fait remonstrer, qu’en I’Esglise
Nostre-Dame, quiesten la ville de Bourg; y ha fort beau
commencement et que s'il lui plaisait employer ce qu’elle
veult mettre & ce Couvent, quedix millions de personnes
prieront pour elle : car il n’y ha personne 4 Bourg, qui
une fois le iour, n’aille faire son oraison ¢t devotion en



